Ecole de Los Angeles

L&#8217;A0cole de Los Angeles s&#8217;inscrit dans la foulA©e du modAle paradigmatique de 1&#8217;A©cole de Chicago. Ses
textes fondateurs affichent une sorte de mimAGtisme A 1&#8217;endroit de ceux des prA©curseurs des annA®©es vingt. Le titre
emblA©matique du maA®tre ouvrage de Chicago The City (Park, Burgess et McKenzie, 1925) est mA2me copiA®© (Scott et Soja,
1996). L&#8217;intention est clairement affirmA©e dans le recueil de textes rassemblA©s par Michael Dear : From Chicago to L.A.
(Dear, 2002). Les thA©matiques anciennes sont ainsi reprises et actualisA©es. L&#8217;A@cole de Los Angeles oppose au modA’le
urbain de la mA®©tropole industrielle type qu&#8217:AGtait Chicago, organisA©e par un centre attractif, la mA©tropole postmoderne
fragmentA©e, dA©centrA©e et AGtalA©e par la mobilitA© exacerbA©e des individus (Fogelson, 1967; Dear, Schockman et Hise,
1996). La refonte proposA©e de la thA©orie urbaine prend trois directions.

-En premier lieu, Los Angeles est dA©crite comme 18#8217;idA®al-type de la nouvelle A©conomie postfordiste, globalisA©e et
financiarisA©e, riche des innovations technologiques et d&#8217;une A©conomie du travail flexible ainsi que de partenariats
dominA®©s par le secteur privA© (Soja et Scott, 1996). Le fameux modA“le de Burgess (1979) qui a traversA® le temps et impulsA©
autant d&#8217;approfondissements que de critiques est revu. Le centre n&#8217;organise plus la pAG©riphACrie, c&#8217;est le

contraire. Los Angeles exemplifie ainsi le dA©bat entre les tenants de la thA"se du dA©clin des centres-villes et du choix rationnel
des individus en matiAre de localisation et de mobilitA©, d&#8217;une part, et les tenants de la critique de |&#8217:AGtalement
urbain favorables au rA@investissement public dans la relance des centres-villes au nom du dA©veloppement durable urbain,
d&#8217;autre part (Gordon et Richardson, 1996; Ewing, 1997).

-En second lieu, le modA“le de la mA©taphore A©cologique n&#8217;est pas abandonnA®, mais les communautA©s y sont
enfermA®es dans une logique sA©curitaire, dont les membres se dA©placent dans un espace mA®Gtropolitain sans frontiA res
rA©elles, mus par des comportements alA©atoires. Un tel dA©veloppement urbain est qualifiA®© d&#8217;urbanisme postmoderne
et son modA’le est le keno capitalism (Dear et Flusty, 2002). Ainsi, la mAGtropole est reprA©sentA©e par des cases juxtaposA©es
sur une grille aux lignes floues, 1&#8217;une loge une edge city, une autre un theme park, une autre encore une gated community ou
une ethnobrub pour ne nommer que ceux-IA | le tout bridA© par les autoroutes urbaines et 1&#8217;autoroute de la dA©sinformation
(ibid., p. 80). Une autre reprA@sentation de la morphologie de Los Angeles est largement inspirA©e de celle de Burgess. Elle en
reprend 1&#8217;0rganisation par cercles concentriques, avec des secteurs sous 1&#8217;emprise de la violence, des gangs de rue,
du trafic de drogue. Le centre est la zone de confinement des sans-abri. D&#8217;autres secteurs sont rA©servA©s aux classes
privilA©giACes qu&#8217:elles transforment en forteresse. Le modA“le A©cologique de la peur reprA©sente des espaces
sA©grA©guA©s, certains aux marges de 1&#8217;aire mAGtropolitaine, tous sous haute surveillance, ratissA©s par des policiers et
dA®©crits comme concentrationnaires (Davis, 1999; 1992).

L&#8217;image postmoderne est reflA©tA©e autant par son architecture que par sa forme dispersA©e et fragmentA©e.
L&#8217;architecturale hAG©tAGrogA ne tA@moigne de 1&#8217;hybridation des genres et des formes, des constructions des
annA©es 90, un peu comme 1&#8217;A©cole d&#8217;architecture de Chicago de Louis L. Sullivan marquant 1&#8217;A®lan
moderniste des villes amA®ricaines de 1&#8217;A0poque industrielle (Jencks, 1996). La postmetropolis est aussi une affaire de
discours. Une nouvelle faA8on de parler de la ville et de la mA®©tropole, et incidemment de reconnaA®tre les formes qui la
constituent, traduisant les crises actuelles de la globalisation de |&#8217:AOconomie. Six discours sont affectA©s A dA©crire la
nouvelle gAGographie du pouvoir, des inA©galitAO©s et de 1&#8217;imaginaire carcA©ral, nommA©ment les discours postfordist
industrial metropolis, cosmopolis, exopolis, fractal city carceral archiplago et simcities. (Soja, 2000). Le vocabulaire de la mA©tropole
postmoderne prend une ampleur inattendue chez Dear et Flusty, avec des termes comme global latifundia, holsteinization,
cybergeoisie, cyburbia, cyberia, pollyannarchy, pour ne nommer que ceux-IA , A©noncA©s comme des pastiches propres A
souligner 1&#8217;orientation critique de la proposition face aux conditions imposA©es par le capitalisme globalisA© (Dear et Flusty,
2001).

-En troisiA me lieu, 1&#8217;A©cole de Los Angeles reprend par mimAGtisme les sujets d&#8217;AGtude emblA©matiques de
1&#8217;AGcole de Chicago : la question raciale (Ong et Blumenberg, 1996), les sans-abri (Stoner, 2002; Wolch, 1996), les gangs de
rue (Maxson et Klein, 2002), I&#8217;approche A©cosystA©mique (Vasishth et Sloane. 2002). Une autre dimension est ajoutA©e
aux structures A©cologiques, celle de 1&#8217;orientation sexuelle et des genres, avec les rA@seaux internet de la communautA©
gay dans la ville (Dishman, 2002). Dishman montre que I8&#8217;espace virtuel des gays est A la fois le produit d&#8217;une
stratA©gie de protection de ses membres et un nouveau mode de relation entre eux. Le thA"me de la nature prA©figure les nouvelles
prA©occupations environnementales urbaines, notamment la prA©sence des non-humains (les animaux) dans la ville; plus encore,
on conAS8oit que la nature urbaine structure la morphologie mA®©tropolitaine, induit des luttes citoyennes pour sa protection et ce,
dans 1&#8217;optique de la justice environnementale (Wolch, Pincetl et Pulido, 2002).

L&#8217;AGcole de Los Angeles a permis de renouveler les grandes thA©matiques urbaines amorcA©es par 1&#8217;A@cole de
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Chicago, en les inscrivant dans une approche critique, du fonctionnalisme notamment, et de ses orientations descriptives, sans
toutefois atteindre un mA2me statut programmatique dans 1&#8217;A®volution des AGtudes urbaines depuis 2002.
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